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V 
olontariat individuel, 

toute l’anne e. Pour candi-

dater, envoyer un mail a :  

operation.amos@gmail.com 

On vous demandera un CV et une 

lettre de motivation. Ensuite on 

prend rendez-vous pour un entre-

tien afin de pre ciser les attentes 

re ciproques et la destination.  

 

D É PA R T S  2 0 1 9  

Trois volontaires sont sur le de -

part : Bonita est envoye e en Bolivie, 

Louise en Co te d’Ivoire et Alix aux 

Philippines. Lors de la formation au 

de part, a  la messe des Rameaux 

dans la chapelle de la Maison Me re, 

elles ont reçu leur croix du volonta-

riat spiritain et l’assurance de nos 

prie res. 

PA R T I R  E N  2 0 1 9  ~  2 0 2 0  

«Notre communauté 

se réjouit de ton départ 
en mission de volonta-
riat : nous y reconnais-
sons notre vocation de 
service des pauvres dans 
une rencontre respec-
tueuse des cultures afin 
de travailler { la venue 
du Règne de Dieu entre 
nous et en chacun de 
nous. » 

Cru ou cuit? Le riz cru se dit 

'mchele' en swahili, tandis que le 
riz cuit se dit 'wali'. L'assiette de 
riz cru de la photo est une e tape 
d'un processus commence  plu-
sieurs mois auparavant. Les gar-
çons viennent probablement d'en 
retirer les petits cailloux qui cas-
sent l'e mail des dents! Exercice 
de patience, occasion de faire un 

petit travail ensemble pour le be -
ne fice de tous. Les viandes, le -
gumes et sauces qui accompagne-
ront le riz seront l'occasion de 
ce le brer la joie d'e tre ensemble, 
tout simplement. Ensuite viendra 
le temps de la digestion. Belle 
image du volontaire, cru et cuit.   

Jean-Pascal Lombart,  
président d’Opération Amos 
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La charité :donner sans 
rien attendre en retour 

Edito 

mailto:operation.amos@gmail.com


Ete  2018: j’ai de couvert l’un des 

plus beaux pays de l’Afrique de 
l’Est : la Tanzanie. J’ai re alise  ce 
voyage dans le cadre de mes e tudes 
a  l’Icam, qui nous offre la possibilite  
de partir 4 mois « en experiment ». 
Le but est tre s simple : se de cou-
vrir.  

Pour ma part, je cherchais a  voir 

un autre visage de l’homme,  a  me                     
rede couvrir au contact de per-
sonnes qui me sont tre s diffe rentes. 
Je voulais expe rimenter l’accultura-
tion, me sentir perdu pour utiliser 
des ressources que je ne soupçon-
nais pas. Mais surtout, je voulais 
apporter mon aide aux autres et 
cre er un re el lien avec ‘l’e tranger’.  

Je suis donc parti pour l’un des 

continents qui m’e tait le plus incon-
nu et dans un pays dont j’avais a  
peine entendu parler : La Tanzanie, 
situe e en Afrique de l’Est aussi con-
nue sous le nom de l’Afrique des 
grands Lacs, dans une congre gation 
de religieux : les fre res de la Chari-
te . J’ai pour mission principale d’en-
seigner le français dans un institut 
pour jeunes fonde  par les fre res : 
Mande le o. J’ai e crit ces lignes pour 
garder une trace de ce voyage si 
formateur et qui m’a apporte  une 
nouvelle vision du monde.  

Les fre res m’accueillent aux 

abords du ce le bre Lac Tanganyika. 
Ma chambre est tre s simple : 10 m2 
sans fene tre, avec seulement une 
modeste table et un lit arme  de sa 
moustiquaire. C’est entre autres ce 
que je recherchais : me de faire de 
tous les biens mate riels qui font 
partie de notre quotidien.  

Pour e tre honne te,  avant d’arri-

ver dans le centre Mande le o  je 

n’avais aucune expe rience dans 

l’enseignement. A ma grande sur-

prise les e tudiants m’attendaient 

avec impatience et e taient motive s 

pour apprendre. Autre surprise tre s 

peu d’entre eux comprenaient l’an-

glais, la plupart ne parlait que Swa-

hili. J’ai du  donc enseigner le fran-

çais a  des jeunes ne parlant que 

swahili. Le de fi e tait de taille…  

Ainsi petit a  petit j’ai appris le 

Swahili gra ce a  mes e tudiants. En 
discutant avec les fre res j’ai appris 
qu’ils venaient tous de familles tre s 
pauvres. Les fre res recueillent de 
nombreux enfants dans la rue et 
leur offrent une e ducation pour 
qu’ils s’inse rent dans la vie profes-
sionnelle. Faire partie d’une entre-
prise si noble fut source de motiva-
tion a  perse ve rer dans mes efforts. 
J’ai eu l’occasion de visiter un autre 
centre tenu par les fre res : une 
coope rative de sourds-muets ou  les 
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T A N Z A N I E  2 0 1 9  

Pour le groupe Mission Tanzanie, 

les nouvelles sont bonnes.  

 

http://mission-tanzanie.org 

Le financement participatif a de ja  

atteint son premier objectif, mais le 

budget n’est pas encore boucle . Il 

est encore temps de les soutenir 

sur :  https://www.leetchi.com/c/

missiontanzanie2019 

femmes font de la couture et les 
hommes de l’e be nisterie. 

Mon grand-pe re menuisier m’a 

enseigne  tre s jeune son savoir-
faire. Travailler le bois s’est re ve le  
comme une passion. J’ai de couvert 
les techniques de menuiserie afri-
caines. Les fre res m’ont ouvert a  un 
grand principe de la religion chre -
tienne : la charite . La charite  c’est 
donner sans jugement et sans rien 

attendre en retour. Je n’avais pas 
imagine  qu’une organisation reli-
gieuse puisse avoir un tel impact 
sur une re gion. Quand je suis parti 
de Kigoma j’avais perdu cette 
anxie te  qui me suivait constam-
ment. En deux mois je me suis rap-
proche  de toutes ces personnes et 
certaines sont devenus mes amis. 
 

Baptiste, revenu de Tanzanie  
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